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JOSEPH SHERIDAN LE FANU

Vie de Joseph Sheridan Le Fanu


1814. Joseph Sheridan Le Fanu naît à Dublin (Irlande) le 28 août, à cinq heures du matin. Il demeure au 45 St Dominick Street, au centre de Dublin, avec ses parents, Dean Thomas Philip Le Fanu et Emma Dobbyn, et sa sœur aînée, Catherine, née en 1813.


1815. Dean Thomas Philip Le Fanu, le père de Joseph, est nommé recteur à la Royal Hibernian Military School à Phœnix Park. Joseph est éduqué en privé par son propre père qui lui apprend l’anglais et le français.


1816. Naissance de son frère William.


1832. Joseph entre à l’université Trinity College de Dublin, en octobre.

Il obtient son diplôme en droit.


1838. Joseph publie deux nouvelles, Passage in the Secret of an Irish Countess et The Ghost and the Bone-Setter dans le Dublin University Magazine.


1839. Joseph entre au barreau de Dublin comme avocat. Parallèlement, il rédige la nouvelle, Histoire d’une famille de Tyrone. Il est également journaliste au Dublin Evening Mail, l’un des plus importants journaux de Dublin.


1841. Mort de sa sœur Catherine. Joseph devient directeur et propriétaire du journal The Warder.



1842. Rencontre avec Susanna Bennett.


1844. Joseph Sheridan Le Fanu épouse Susanna Bennett. Le couple s’installe au 2 Nelson Street. Joseph est élu membre honoraire du College Historical Society.


1845. Mort de Thomas Le Fanu, le père de Joseph. Ce dernier publie un roman The Cock and the Anchor. Joseph et Susanna s’installent au bord de la Liffey au 1 Warrington Place, puis au numéro 15. Naissance, le 10 février, de leur première fille, Eleanor Frances. Épidémie de mildiou en Irlande, début de la Grande famine.


1847. Naissance, le 3 septembre, de Thomas Philip.


1848. Naissance, le 21 mai, d’Emma Lucretia.


1850. Le Fanu rédige la nouvelle The Mysterious Lodger, qu’il publie anonymement dans le Dublin University Magazine.



1851. Publication de son premier recueil de nouvelles fantastiques : Ghost Stories and Tales of Mysteries. Joseph et Susanna s’installent au 18 Merrion Square où Le Fanu passera le reste de sa vie. Début de la maladie de Susanna. 1854. Naissance, le 1er août, de George Brinsley, qui illustrera plus tard les romans de son père.


1858. Susanna meurt le 28 avril. Le Fanu se plonge alors dans les œuvres et les théories du théosophe suédois Swedenborg.


1861. En juillet Le Fanu devient propriétaire du Dublin University Magazine, important journal victorien d’Irlande pour la littérature et les idées.


1863. Le Fanu publie The House by the Churchyard.



1864. Publication en feuilleton dans le Dublin University Magazine de son roman : Uncle Silas, sous le titre Maud Ruthyn pour le 1er épisode et Maud Ruthyn and Uncle Silas pour les deux autres. Adaptation de Uncle Silas pour le théâtre au Shaftesbury Theatre de Londres.


1869. Vente du Dublin University Magazine



1872. Le Fanu abandonne la direction du Dublin University Magasine. Publication du recueil In a Glass Darkly contenant Green Tea (Thé Vert), M. Arbottle (Mr le juge Arbottle), The Room in the Dragon Volant (La Chambre du dragon volant), et Carmilla.



1873. Joseph Sheridan Le Fanu meurt à Dublin, à son domicile du 18 Merrion Square, le 7 février, alors qu’il était en train de rédiger son ultime texte : Willing to Die. Il est enterré au Mount Jerome Cemetery de Dublin.
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Texte intégral


« The Murdered Cousin » in Ghost Stories and Tales of Mystery,

Dublin, James McGlashan, 1851 ; Londres, William S. Orr, 1851.

Illustrations pp. 73, 74, 77 et 78 : D. R.




Comment ma cousine a été assassinée


« Et ils dressent l’embuscade de leur propre sang : ils sont à l’affût de la vie des leurs.



Tels sont les agissements de celui qui est âpre au gain; qui ôte la vie à celui qui la possède. »










Cette histoire de Pairie irlandaise a été écrite, autant que faire se peut, avec les mots mêmes employés par son « héroïne », feu la comtesse D*, et ainsi est racontée à la première personne.




Je perdis ma mère alors que j’étais jeune encore, et je ne garde nul souvenir d’elle, pas même le plus ténu. Suite à cette disparition mon éducation fut assurée par mon unique parent encore en vie. Il entreprit cette tâche avec l’attention particulière que la situation exigeait de lui. Mon instruction religieuse fut poursuivie avec un souci presque exagéré ; et, comme il se doit, j’avais les meilleurs maîtres pour me perfectionner dans tous les domaines que mon rang et mes biens semblaient exiger. Mon père était ce qu’on appelle un original,





et sa façon de m’élever, quoique constamment bienveillante, était dictée moins par l’affection ou la tendresse que par un sens élevé et sans faille du devoir. En effet, je le voyais et lui parlais rarement, sauf aux heures des repas, et en de telles occasions, bien qu’il fût doux, il était ordinairement réservé et d’humeur sombre. Il passait ses heures de loisir, qui étaient nombreuses, soit dans son bureau, soit en promenades solitaires ; bref, il semblait ne prendre, dans ce qu’il fallait d’intérêt à mon bonheur ou à mon éducation, que ce que le respect consciencieux de son propre devoir semblait imposer.
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